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« J'ai supplié Hachem en ce moment-là » (3, 23) 
Rachi explique que bien que les Justes peuvent invoquer le mérite
de  leurs  bonnes actions,  malgré tout  ils  supplient  Hachem et  ne
demandent qu'un don gratuit de Sa part.
Seulement, un vrai Juste ne ressent pas ni  ne se rend compte qu'il
dispose de bonnes actions. Comment pourrait-il  donc avoir l'idée
même d'invoquer ses bonnes actions ?
En fait, Rachi ne fait pas référence aux bonnes actions passées et
déjà réalisées par le Juste. En effet, celles-là effectivement il ne s'en
rend même pas compte qu'il en a. Il s'agit plutôt de bonnes actions
futures.  Les  Justes  pourraient  arguer  que  s'ils  sont  épargnés  par
Hachem, alors ils pourront, dans le futur, réaliser des Mitsvot. C'est
cela d'ailleurs que Moché voulait plaider, à savoir que s'il entre en
Terre Sainte,  il  pourra alors  réaliser  les  Mitsvot  dépendant  de la
Terre d'Israël. Et malgré cela, Rachi dit que les Justes n'invoquent
pas cet argument dans leurs prières, mais plutôt supplient Hachem
de leur accorder un don gratuit. (Rabbi de Kotsk)

« J'ai supplié Hachem en ce moment-là » (3, 23)
Ce verset  parle  de la  prière que Moché adressa  à  Hachem pour
pouvoir  entrer  en  terre  d'Israël.  Le  Texte  dit  qu'il  pria  ''en  ce
moment'', qui se dit en hébreu ''בעת  (Baét)''. Le terme ''בעת (en (ce)
moment)''  s'élève  à  la  valeur  numérique  de  472.  Ce  nombre
correspond  au  total  de  mots  dans  les  passages  des  Tefilin  et  le
passage des Tsitsit dans la Thora. Les 4 paragraphes de la Thora qui
mentionnent les Tefilin (que l'on retrouve dans les parchemins des
Tefilin)  sont  constitués  d'un  total  de  403  mots.  De  plus,  le
paragraphe des Tsitsit (le 3ème paragraphe du Chema) est composé
de 69 mots. Ce qui fait bien un total de 472 mots. Cela fait allusion
au  fait  que  Moché  adressa  ses  prières  à  Hachem  quand  il  était
enveloppé du Talit et qu'il portait les Tefilin. En effet, nos Sages
disent que les prières que l'on adresse à Hachem quand on porte le
Talit et les Tefilin, sont encore plus acceptées par Hachem. Ainsi,
pour que ses supplications soient encore plus efficaces, Moché les
formula quand il portait Talit et Tefilin. (Agra Dékalla)

« Tu as commencé à montrer à ton serviteur... » (3, 24) 
Moché fut l'homme qui a le plus perçu la Grandeur d'Hachem, tant
par  l'ampleur  des  miracles  qu'Hachem  a  réalisés  par  son
intermédiaire,  tant  par  la  connaissance  extraordinaire  de  Thora
qu'Hachem lui a révélée. C'était l'homme qui a eu la Connaissance
d'Hachem la plus grande de ce qu'un être humain peut atteindre. Et
malgré tout, quand il décrit son niveau, il dit : « Tu as commencé à
montrer  à  ton  serviteur ».  Tout  cela  n'était  à  peine  qu'un
commencement. Tout ce qu'un homme peut appréhender du Divin
n'est éternellement qu'un début. Hachem est Infini et on ne pourra
jamais connaître de Lui plus qu'un début. (Baal Chem Tov)

« Tu as commencé à montrer à Ton serviteur Ta Grandeur » (3, 24)
Quand une personne souhaite obtenir l'aide Divine dans le service
d'Hachem, il doit faire le premier pas. Ainsi, il se doit d'éveiller sa
volonté et de faire les efforts qui sont dans son possible. Et après
cela, Hachem l'aidera et lui permettra de s'élever dans Son Chemin.
Ainsi, nos Sages disent : « Celui qui se sanctifie un peu ici-bas, on
le sanctifiera beaucoup d'En-Haut », ou encore : « Celui qui veut se
purifier, on l'aidera ». Ainsi, le commencement revient à l'homme,
la  suite  relève  de  l'Aide  Divine.  Mais  Moché,  dans  sa  grande
humilité, s'est exclamé en disant : « Tu as commencé à montrer à
Ton  serviteur »,  c'est  à  dire  que  Moché  a  dit  que  même  le
commencement vient de Toi. Moché, même s'il n'a épargné aucun
effort  pour  s'élever,  a  néanmoins  affirmé  dans  sa  modestie  que
même le commencement de son élévation vient d'Hachem. Comme
si lui n'avait rien fait de par lui-même. (Guinzé Yosseph)

« Et vous, qui êtes attachés à Hachem, vous êtes  tous vivants
aujourd'hui » (4, 4)
Le terme « vous », se dit dans le Texte ''Atem-אתם'', qui est composé
des mêmes lettres que le mot ''Emet-אמת'', qui veut dire ''la vérité''.
Ce verset vient faire allusion au fait que si un homme s'attache à la
Vérité, il sera automatiquement attaché à Hachem, car Hachem est
la Vérité. Celui qui cherche la vérité sincèrement, avec authenticité,
sans  accepter  la  moindre  tromperie,  ni  incohérence,  finira  par
trouver Hachem et s'attachera à Lui. (Déguel Ma'hané Efraïm)

« Et vous, qui êtes attachés à Hachem votre D.ieu, vous êtes tous
vivants aujourd'hui » (4,4)
Nos Sages disent que l'homme doit se repentir un jour avant sa mort.
Or, comme personne ne connaît le jour de sa mort, ainsi chaque jour
peut  être  considéré  comme l'éventuelle  veille  de  sa  mort  (D.ieu
Préserve).  Dès  lors,  cela  signifie  que  l'homme  devra  se  repentir
chaque jour. Or, il est clair que celui qui se repent chaque jour se
rapprochera considérablement d'Hachem et Lui sera perpétuellement
attaché.  Cela  est  en  allusion dans  ce  verset :  « Et  vous,  qui  êtes
attachés à Hachem votre D.ieu », comment atteindre cet attachement
au Créateur ? La réponse est parce que :  « vous êtes tous vivants
aujourd'hui ».  Quand on se  dit  constamment  que  l'on  est  certes
vivant  aujourd'hui et qu'on ne sait pas si demain on le sera encore,
alors sa vie sera remplie par le repentir. Et cela permettra à l'homme
de s'attacher à Hachem.  (Ma'hachevet Na'houm) 

« Tout ce qu'Hachem votre D.ieu vous a fait en Égypte à vos
yeux » (4, 34)
L’Égypte symbolise les souffrances et les difficultés de la vie, quand
la situation est étroite et serrée. Ainsi, « Mitsraïm-מצרים (l’Égypte)
», peut aussi se lire ''Métsarim'', c'est à dire ''les étroitesses'' ou ''les
détresses''.  Ce  verset  vient  faire  allusion  au  fait  que  « tout  ce
qu'Hachem... fait en Egypte », c'est à dire tous les malheurs et les
souffrances qu'Hachem envoie, quand on ressent que la situation est
étroite, sans solution, tout cela Il ne le fait qu'« à vos yeux ». Ce ne
sont  que  les  yeux  humains,  les  yeux  de  chairs,  qui  voient  les
difficultés et la détresse, parce que l'homme a une vision limitée et
influencée par son ego. Mais, du point de vue du Regard d'Hachem,
Qui  voit  en  profondeur,  aucun  malheur  n'existe
véritablement. (Rabbi Baroukh de Mezibogh)

« Tu sauras ce jour et tu amèneras à ton cœur que Hachem est le
D.ieu..., il n'y en a point d'autres » (4, 39)
Pourquoi est-il dit : « Ce jour » ? 
En fait, on peut constater que parfois certains réussissent et d'autres
échouent. Cela ne signifie pas qu'il existe plusieurs forces, l'un qui
fait  réussir  et  l'autre  échouer,  D.ieu  préserve.  Au  contraire,  les
différences découlent de ceux qui reçoivent. Certains sont disposés à
recevoir  du  bien,  et  d'autres  à  recevoir  du  moins  bien.  On  peut
apporter une preuve de cela du soleil. Bien qu'il n'existe qu'un seul
soleil, ses effets sont multiples. Il fait rougir la peau et blanchir le
lin. Il fait durcir le sel et fondre la cire. Les différences émanent des
récepteurs  alors  que  l'émetteur  est  unique :  le  même  soleil.  De
même, Hachem est Un et Unique. Mais, en fonction des différences
au niveau de ceux qui reçoivent de Lui, certains recevront la réussite
et d'autre l'échec. C'est ce que dit le verset : « Tu sauras ce jour », le
jour fait allusion au soleil qui brille le jour. En regardant le soleil, tu
sauras que « Hachem est le D.ieu, il n'y en a pas d'autres », Lui est
Unique,  même  si  ce  qu'Il  donne  est  multiple.  Cela  dépend  des
récepteurs. Comme pour le soleil. (Alchikh)  

« Alors, Moché sépara trois villes à l'est du Jourdain » (4, 41) 
Tous  les  versets  qui  précèdent  celui-ci  sont  consacrés  à  des
réprimandes  que  Moché  adressa  aux  Juifs.  Ainsi,  on  peut  se



demander quel lien ce verset, qui parle du fait que Moché réserva
des villes de refuge à l'est du Jourdain, a-t-il avec les réprimandes ?
En fait,  nos Sages enseignent  que les  villes  de refuge  à l'est  du
Jourdain ne pouvaient recevoir les tueurs involontaires que lorsque
les villes de refuge seront établies en terre d'Israël. Ainsi, Moché,
qui n'allait pas entrer en terre d'Israël, n'avait aucune obligation de
réserver les villes à l'est du Jourdain, qui ne serviraient à rien du
vivant de Moché. Malgré tout, Moché exprima son amour puissant
pour les Mitsvot, et même s'il n'avait aucune obligation de réserver
ces  villes  de  refuge,  le  simple  fait  de  savoir  qu'il  ferait  par  là
quelque part une bonne chose, cela le poussa à agir. Cette attitude
de Moché était en soi une grande réprimande pour le peuple. Car
Moché montra là l'exemple que l'on doit accomplir les Mitsvot non
pas  par  contrainte,  pour  être  quitte  de  son  obligation,  mais  par
amour et  volonté.  Moché montra par là au peuple qu'il  n'est  pas
suffisant d'accomplir les Mitsvot, mais il faut aussi les réaliser avec
amour, au point qu'on les ferait même si on n'en avait pas l'ordre.
Cela est en soi une grande leçon de morale. (Darach Moché)

« Alors  Moché  a  séparé  trois  villes  (de  refuge)  à  l'est  du
Jourdain » (4, 41) 
Pourquoi Moché a tant voulu préparer les 3 villes de refuge qui se
trouvaient  à  l'est  du  Jourdain,  alors  qu'elles  ne  pouvaient 
fonctionner  tant  que  les  3  autres  se  trouvant  en  Terre  d'Israël
n'étaient pas établies ? 
En fait, quand Moché a tué l'égyptien qui battait un Hébreu, Moché
s'est enfui pour sauver sa vie. Seulement, Moché craignait que cela
soit  un  manque  de  confiance  en  Hachem  que  de  fuir  pour  se
protéger. Peut-être aurait-il dû rester et avoir confiance qu'Hachem
le sauverait là où il serait ? Ou peut-être avait-il bien fait de fuir car
Hachem souhaite que l'on diminue le miracle le plus possible ? Ce
doute le  perturbait.  Mais  quand Hachem demanda d'installer  des
villes de refuge pour que le tueur involontaire puisse s'y enfuir et se
protéger des vengeurs et ce, bien qu'il ne mérite pas la mort car il
était  involontaire,  il  déduisit  de cela  qu'en fait  Hachem souhaite
qu'il  prenne la fuite et  se protège pour adopter un comportement
naturel et  diminuer le miracle. Moché a alors compris qu'il  avait
bien agi lui aussi en s'enfuyant et pour exprimer sa joie, il prépara
les 3 villes de refuge à l'est du Jourdain. (Ketav Sofer)

« Hachem vous a parlé de l'intérieur du feu » (5, 4) 
Pourquoi la Thora a-t-elle été donnée dans le feu ?
En fait,  nos  Sages  disent  que « le  livre  et  l'épée  sont  descendus
ensemble du Ciel ». C'est à dire que si l'homme respecte ce qui a été
ordonné dans le livre, dans la Thora, alors il sera épargné de l'épée.
Mais s'il ne respecte pas la Thora, alors il sera livré à l'épée. Dans le
même  sens,  pour  faire  allusion  que  le  non  respect  de  la  Thora
entraîne des châtiments, c'est pourquoi la Thora a été donnée dans
du feu, qui brûle. Cela vient dire que celui qui s'écarte de la Thora,
joue avec le feu et  prend le risque d'être sanctionné par le  feu.  

        (Oznaïm LaThora)

« Moi (Moché), je me tiens entre Hachem et vous » (5, 5)
Ce verset signifie que Moché jouait le rôle d'''intermédiaire'' entre
Hachem et le peuple d'Israël. Mais ce verset fait aussi allusion à un
autre  enseignement.  « Moi »,  le  moi,  c'est  à  dire  l'égoïsme  et
l'égocentrisme, c'est cela qui se « tient entre Hachem et vous ». Ce
qui sépare Israël d'Hachem, c'est le ''moi''. C'est en affaiblissant son
orgueil et son ego, que l'on enlève ce qui nous sépare d'Hachem. On
peut alors se rapprocher de Lui. (Rabbi M. M. de Rimanov)

« Respecte ton père et ta mère comme t'ordonna Hachem ton
D.ieu » (5, 16)
Pourquoi le verset ajoute-t-il les mots : « Comme t'ordonna Hachem
ton D.ieu » ? Toutes les lois sont des ordres d'Hachem !
En fait, nos Sages disent que si les parents demandent à leur enfant
de transgresser une Mitsva, alors il ne doit pas les écouter, car eux-
aussi  sont  soumis  aux  Mitsvot.  Ainsi,  le  respect  des  parents  est
applicable dans le cas où ils demandent à leur enfant de faire des
choses conformes aux ordres d'Hachem. Cela est le sens du verset :
« Respecte  ton  père  et  ta  mère »  quand  leurs  demandes  sont

« comme t'ordonna Hachem ton D.ieu »,  c'est  à dire qu'elles sont
conformes aux Mitsvot. Mais s'ils demandent d'aller à l'encontre des
Mitsvot, alors on ne les écoutera pas. (Kedouchat Levi)

« Va et dis leur : Retournez dans vos tentes » (5, 27) 
Certes, les Juifs étaient très grands et attachés à Hachem lors de la
Révélation Divine du don de la Thora. Mais, ce que Hachem leur
demande, c'est de continuer à vivre avec autant de noblesse quand
ils  retourneront  dans  leurs  tentes,  chez  eux,  lors  de  la  vie
quotidienne moins enthousiasmante. Il  est peut-être plus facile de
faire preuve d'élévation lors d'un événement tel  que le don de la
Thora. Mais le tout est de rester aussi élevé, même de retour avec sa
famille,  quand le  spectaculaire  laisse  place  au  routinier.  Hachem
leur dit : « Retournez dans vos tentes ». Là on verra vraiment ce que
vous êtes réellement ! (Rabbi de Kotsk) 

« Tu aimeras Hachem ton D.ieu » (6, 5) 
En quoi consiste le fait d'aimer Hachem ? 
En fait, aimer Hachem c'est être heureux et se réjouir de faire ce qui
peut  être  agréable  à  Ses  Yeux.  L'amour  d'Hachem s'exprime  par
cette recherche constante et insatiable de Lui faire plaisir. (Seforno) 

« Tu aimeras Hachem ton D.ieu de tout ton cœur, de tout ton
âme et de tout tes biens » (6, 5) 
Nos Sages expliquent : ''De tout ton âme – même s'Il retire ton âme'',
c'est à dire qu'il faut aimer Hachem même si pour Lui rester fidèle il
faut donner son âme et sa vie. De même on peut expliquer : ''De tout
ton cœur – même s'Il retire ton cœur''. C'est à dire que même si un
homme n'a plus de cœur, c'est à dire s'il ne ressent plus rien dans le
Service d'Hachem, qu'il perd son enthousiasme, même alors il faut
continuer à Le servir. Même si on ne ressent rien pour le Service
d'Hachem, il ne faut pas affaiblir sa pratique. ('Hidouché Harim)   

« Tu aimeras Hachem ton D.ieu... de tous tes biens » (6, 5) :
Ce  verset  met  en  parallèle  l'amour  d'Hachem  avec  les  biens  de
l'homme. Par cela,  la Thora vient  nous enseigner qu'il  faut  aimer
Hachem à l'image de comment  on aime ses  biens et  son argent.
Celui qui a de l'argent ne s'en contente jamais et en veut toujours
plus. Selon l'enseignement de nos Sages, celui qui a cent pièces en
veut  deux  cents.  Il  en  est  de  même  pour  l'amour  d'Hachem.
L'homme ne doit  jamais se contenter de son niveau de proximité
avec Hachem. Il  faut  aimer Hachem au point  de toujours vouloir
encore plus se rapprocher de Lui, sans jamais se contenter de son
niveau. En cela, l'amour d'Hachem doit imiter l'amour de l'argent.

« Vous respecterez les Mitsvot d'Hachem... pour que... tu entres
et tu hérites de la bonne terre » (6, 17-18)
Ce verset fait allusion au fait que toutes les Mitsvot que l'on respecte
permettent d'hériter de la Terre Sainte. Par chaque Mitsva qu'un Juif
accomplit, il conquiert une certaine part de la terre d'Israël et ainsi il
prépare  et  ouvre  le  chemin  pour  y  entrer.  Ainsi,  le  respect  des
''Mitsvot d'Hachem'' est un préalable et une préparation ''pour que tu
entres et tu hérites de la bonne terre''. (Likouté Halakhot)

« Hachem nous a ordonné de faire tous les décrets... pour notre
bien tous les jours » (6, 24) 
Ce verset signifie qu'Hachem souhaite que l'on respecte les Mitsvot,
car  Il  veut  nous  récompenser  et  nous  accorder  un  Bien  réel  et
éternel,  dans le monde futur.  Mais cela,  c'est  la Vision d'Hachem
Qui aime tellement faire le bien qu'Il souhaite que nous faisions les
Mitsvot pour notre bien. Mais, le verset qui suit dit : « Et ce sera un
bienfait  pour  nous que  nous  observions  pour  faire  toute  cette
Mitsva ». C'est ce que nous répondons à Hachem. Si Lui, Il souhaite
que  nous  faisions  Ses  Mitsvot  pour  nous  récompenser,  nous,  en
revanche,  nous  lui  répondons  que  « pour  nous »,  le  plus  grand
bienfait et la plus grande rétribution que nous pouvons espérer, ce
n'est  pas  de recevoir  une quelconque récompense,  mais c'est  tout
simplement  de  pouvoir  observer  et  faire  les  Mitsvot.  Tout  notre
bonheur n'est que de  mériter de pouvoir faire Sa Volonté, bien plus
encore  que  d'en  retirer  les  plus  grandes  récompenses  éternelles.  

('Hatam Sofer)


